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licutoniml^riK'nil. donnons :i .l.-F. <lo lu |{oc(|n(', d ponrhint
SCS |)onv(.irs de cMpiluinc j^V'iirral. niailrc |iil>i|(' v souL sinon

loliilonu'nL iinnnl('s, du nn)ins. sintiiilirivnicjil (liniiniics. (»ii

conçoit l'iicilcnionl, le nu-conlcnlcmonl (|no dul i''|ironvrr le.

célèbre marin, Iors(iu'il (îonnnl cclto s(jrle de désaveu : - Si

par cy devant nons avyons baillé anctmes lettres un [.ovoir

à quelqno personne, cnnlnirians à la teneur de c^esdile^ |,.|-

tri>, icelles avons dès à [u'i-seul. coinme (lonr l(ir>. ri'so-

quces et r(!VO(iuons. cassons («I adnnllons parées diles piv-

scntes, synon autant et pour le l>Mn[)s (jue nidre dil lieule-

uunt les vouidroil ((dli'rei' et eniiuivr. -

Lo seigneur de Moberval, |)ar eonliv. e-,L autorisé a si-'uer

et sceUer les contrats de ses compagnon^ de voyiig(> en (lua-

lité de viee-roi : «. l'.l pour anlaii! (pic p(Mir l'edcçl .Indil

voyage et babilacion des dil>; pays sera liesoing pa^scr

plusieurs Icllrcs et eoniracis. nou> iwon-i en vt^ a|(r(iu\i' el

aprouv(jns, autcntiei|Ut'' cl anlenlic((uons les seings cl scaïUx

de notre dit lieutenant cl danti'cs oriiciers, en ee re"'ard nar

luy commis et di'ppulé'/.. .

Les lettres patentes pr(''\ oicnl le i'a< dahsciicc, de maladie,

voire même la mort i\r .\.-V. delà |{oe(|iic.el lui pfM'mcttent

de se choisir d(>s liciiteiiaiils et de di-signcr sou sueccsseiii'

par testament : u (lonsidéran'^ i|ii"il poui'roil survenir à notre

dit lieutenant aucun gros incoiu ('iiiciit de malladie. et par

advanture, la mort du susdit, (|u"il sera besoing à son retour

hisser ung ou plusieurs notre lieutenant ou li<>ntcnans.

voulions et entendons (|iril en puisse nommer, créer, cons-

tituer et establir ung ou plusieurs par testament ou autrement,

comme bon luy semblera. »

Enlin le roi veut ({n'en dehors du mandat spi'cial, dont

il l'investit, son lieutenant ait plein |toiivoir pour trancher

toutes les diflicultés (jui viendraient à surgir: « Et pai' ce

que ne ])ovons avoir sunisante congnoissaui'e desdils pays et

gens ostranges, pour plus avant specillicr le povoir ([iie

vouidrions, et nous [)laise (pie les spécialité/ ci-dessus décla-

rez ne puissent aucunement derroguer au [lovoir général
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